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Courselas 'vous prie d'agréer ses très humbles baises mains.
Monsieur

Monsieur de la Barre conseiller du roy en ses conseils
et lieutenant général des armées du Roy en l'Amérique.

A Sainet-Christophe.
C'est pendant qu'il était lieutenant-général des îles

françaises de l'Amérique que M. de la Barre repoussa
victorieusement les Anglais qui voulaient s'emparer deCayenne, capitale de la Guyane française.

De retour en France, M. de la Barre fit imprimer à
Paris, en 1671, le Journal du voyage de sieur de la
Barre en la terre ferme et Isle de Cayenne. Il écrivit
aussi un livre intitulé : Description de la France Equi-
noctiale.

M. de la Barre fut nommé gouverneur du Canada en
juin 1682. Il en partit dans l'automne de 1084.

Tout le monde sait que son administration ne fut pas
heureuse. Le roi le rappela, après sa campagne désas-
treuse contre les Iroquois, sous le prétexte que son grand
âge ne lui permettait plus de supporter les fatigues
inhérentes à sa charge dans un pays lointain.

M. de la Barre mourut à Paris en mai 1688 et fut,
enterré à St-Gervais. Il avait épousé le 20 septembre
1645 Marie Mandat, morte en décembre 1689, fille de
Galiot Mandat, sieur d'Aigrefoin, maître des comptes, et
de Marguerite le Rebours.-

Le gouverneur de la Barre laissa un fils qui dissipa
une fortune de plus de 40,000 livres de rente.

Le fils de ce prodigue, Jean-François Lefebvre,
chevalier de la Barre, né à Abbeville en 1747, fut élevé
par les soins de sa tante, madame de Bron, abbesse de
Villencourt.

Mis en accusation pour avoir mutilé un crucifix de
bois sur le pont neuf d'Abbeville et avoir chanté deschansons obscènes, il fut supplicié dans la même ville, le1er juillet 1766. Le procès et la condamnation du cheva-
lier de la Barreeurent un grand retentissement à l'époque,


